république  Française  - Premier  tour  de  l’élection  présidentielle  - 22  avril  2007 

Françaises,  Français, 

Dans  quelques  jours,  vous  choisirez 
votre  vote  pour  le  premier 
tour  de  l'élection  présidentielle. 

Je  veux  vous  dire  ici  mes 
convictions,  mon  engagement 
pour  notre  pays. 

Mon  combat  est  celui  de  la  dignité.  Notre  pays 
est  riche  et  pourtant  nombreux  sont  celles  et  ceux 
qui  y vivent  de  plus  en  plus  mal.  En  écrivant  ces 
lignes,  je  pense  à ces  femmes  du  commerce  à 
temps  partiel  imposé  ou  à ces  ouvriers  qui  travail- 
lent sans  gagner  de  quoi  vivre.  Je  pense  à ces  jeu- 
nes qui  se  heurtent  au  mur  des  discriminations  à 
l’embauche.  Je  pense  à ces  artistes  qui  veulent 
une  France  des  arts  et  des  cultures  partagées. 

Je  pense  à ces  salarié-es  en  lutte  contre  les  licencie- 
ments boursiers.  Et  combien  de  cadres  s'interro- 
gent aujourd'hui  sur  les  choix  de  leur  entreprise  ? 

Nous  sommes  la  cinquième  puissance  mon- 
diale. Cette  place  est  le  résultat  de  votre  travail,  de 
celui  de  nos  parents.  Nous  pouvons,  nous  devons  assurer  à chaque  jeune,  à chaque  femme,  chaque 
homme,  une  éducation  de  qualité,  un  emploi  stable,  un  logement,  la  sécurité,  une  bonne  retraite,  l'accès 
à la  culture,  une  vie  digne. 

Nous  ferons  tout  pour  battre  les  droites  : Sarkozy,  Bayrou  et  Le  Peu.  Et  je  vous  propose  qu'ensemble 
nous  nous  mobilisions  pour  une  gauche  fidèle  à ses  valeurs,  déterminée  à changer  la  vie  quotidienne. 

Notre  pays  a besoin  d’une  politique  de  courage  à gauche.  Le  courage  de  refuser  la  loi  des 
actionnaires  et  de  lutter  contre  les  inégalités.  Le  courage  de  construire  une  VL’  République  sociale 
et  démocratique  et  de  changer  l'Europe  pour  un  monde  plus  juste. 

Au  gouvernement  comme  Ministre  de  la  Jeunesse  et  des  Sports,  aujourd'hui  comme  députée  à 
l'Assemblée  nationale,  dans  toute  ma  vie  de  femme,  j'ai  toujours  agi  contre  la  fatalité.  De  la  Sécurité 
sociale  au  droit  à l’IVG,  des  congés  payés  à l'abolition  de  la  peine  de  mort,  le  meilleur  de  notre 
Histoire  est  le  fruit  de  ce  refus  de  la  fatalité,  de  ce  désir  de  justice. 

Ensemble,  le  22  avril,  faisons  entendre  notre  volonté  commune,  donnons  de  la  force  à nos  espoirs. 


Maiie-Gèorge  Buffet 
Candidate  de  la  gauche  populaire  et  antilibérale 

SOUTENUE  PAR  LE  PARTI  COMMUNISTE  FRANÇAIS 
ET  PAR  DES  MILLIERS  D'ÉLU-ES 


7 RAISONS  DE 
BAHRE  SARKOZY, 
BAYROU  ET  LE  PEN 

4,8  millions  de  personnes 
en  situation  de  travail 
précaire  : en  cinq  ans, 
la  droite  a battu  tous 
les  records  de  précarité. 

30%  des  salarié-es  gagnent 
moins  de  1 300  Euros  : 

Nicolas  Sarkozy  et  François 
Bayrou  refusent  toute 
augmentation  des  salaires. 

1 ,4  million  de  personnes 
travaillent  et  vivent 
en  dessous  du  seuil 
de  pauvreté. 

21  %,  c'est  la  différence 
de  salaire  entre  les  hommes 
et  les  femmes  : en  cinq 
ans,  rien  n'a  bougé  pour 
les  droits  des  femmes. 

Hausse  massive  des  loyers 
et  de  la  spéculation 
immobilière  : plus 
d'un  Français  sur  trois  a peur 
de  perdre  son  logement. 

17,5  millions  de  chômeurs 
dans  l'Union  européenne, 
et  la  droite  veut  aggraver  la 
politique  libérale  qui  a échoué. 

Pour  l'avenir,  les  projets 
de  Nicolas  Sarkozy  et 
de  François  Bayrou  proposent 
purement  et  simplement 
de  durcir  encore  les  politiques 
libérales.  François  Bayrou 
cherche  à jouer 
« l'homme  nouveau  » mais 
son  programme  et  ses  actes 
le  démasquent  : de  2002 
à 2007,  son  parti,  l'UDF, 
a voté  la  quasi-totalité  des 
lois  des  gouvernements 
Raffarin  et  Villepin.  Quant  à 
Jean-Marie  Le  Pen,  le  richis- 
sime leader  d'extrême-droite, 
il  défend  un  programme  très 
dur  contre  la  Sécurité  sociale, 
le  droit  du  travail  ou  l'école 
publique. 


Je  refuse  la  fatalité  : une  autre  politique  est 
possible  pour  changer  la  vie  quotidienne. 

Parmi  une  petite  « caste  » de  privilégiés,  il  existe  un  consensus  qu'ils 
veulent  nous  imposer  : une  seule  politique  est  possible,  la  leur,  celle  de 
l'argent  ! Ils  protestent  quand  nous  proposons  la  retraite  à 60  ans,  mais 
ne  trouve  rien  à redire  quand  certaines  familles,  avec  des  fortunes  de 
20  milliards  d'Euros,  sont  à l'abri  du  besoin  pour  1000  ans. 

Quand  le  Medef,  le  syndicat  des  grands  patrons,  demande  de  nouvelles 
« libertés  » pour  licencier  et  un  nouveau  recul  de  l'âge  de  la  retraite, 
les  privilégiés  du  système  applaudissent...  Quand  nous  posons  la 
question  des  salaires,  du  logement,  du  droit  du  travail,  de  la  sécurité  de 
l'emploi,  ils  s'insurgent  ! 

explosent  : l'année  dernière,  les  entreprises 
du  CAC  40  ont  dégagé  plus  de  100  milliards 
de  bénéfices  quand  le  « déficit  » annuel  de 
la  Sécurité  sociale  est  de  11  milliards  d’Euros. 

Av'-ec  des  milliers  de  citoven-nes,  de  com- 
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munistes,  de  socialistes,  d'altermondialistes, 
de  syndicalistes  et  de  féministes,  je  propose 
une  politique  qui  réoriente  l'argent,  les  profits, 
le  crédit  bancaire  vers  l'emploi,  la  formation, 
les  salaires,  l'investissement  utile.  L’argent 
existe  : il  doit  être  utilisé  pour  le  développe- 
ment, le  bien-être  de  chacun-e  et  non  pour 
les  marchés  financiers. 


Le  pouvoir  d'achat  baisse  et  les  profits 


Les  trois  moyens  clés 

du  changement 

Réorienter  l'argent 
et  les  profits  vers  les  salaires, 
remploi,  la  formation, 
et  les  investissements  utiles. 
Construire  une  Europe  sociale 
et  démocratique  qui  préserve 
les  services  publics  et  harmonise 
par  le  haut  les  droits  sociaux. 
Gagner  de  nouveaux 
droits  démocratiques.  En 
politique  avec  une  Vt**  République 
et  dans  les  entreprises 
avec  des  pouvoirs  nouveaux 
pour  les  salarié-es. 


Les  politiques  libérales  de  ces  dernières  années  ont  échoué  : il  est  temps 
de  faire  du  neuf  ! Relancer  l'emploi,  c'est  faire  le  choix  de  bons  salaires, 
d'une  Sécurité  d'emploi  et  de  formation  pour  toutes  et  tous,  c’est  faire  le  choix 
d'une  politique  industrielle  et  de  recherche  dynamique  qui  développe 
le  potentiel  de  notre  pays. 


Ecologie  ou  libéralisme  ? Pillage  des  ressources, 
réchauffement  climatique,  pollutions... 

L'avenir  de  la  planète  est  menacé.  Les  politiques  libérales  portent  une  immense 
responsabilité  : le  profit  passe  avant  l'écologie,  La  France  doit  investir  dans  la  recherche 
sur  toutes  les  énergies  pour  un  développement  durable  et  réduire  massivement 
les  émissions  de  gaz  à effet  de  serre.  Cela  passe  notamment  par  une  politique 
déterminée  en  faveur  du  transport  des  marchandises  par  le  rail  et  par  l’investissement 
dans  les  transports  en  commun  et  pour  des  véhicules  propres. 
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Je  veux  faire  gagner  et  réussir  la  gauche 
pour  une  France  sociale. 

La  gauche,  ce  sont  des  valeurs,  une  volonté 
claire  de  combat,  un  idéal  de  justice  sociale.  Si 
je  suis  engagée  dans  cette  élection  présidentielle, 
c'est  pour  faire  gagner  la  gauche,  porter  au 
gouvernement  les  valeurs,  les  proposition.s,  la 
détermination  à changer  la  vie  c|uotidienne. 


La  gauche  n'a  plus  le  droit  de  décevoir. 
Elle  doit  répondre  aux  aspirations  populaires. 
Elle  doit  faire  preuve  de  courage  face  aux  puis- 
sants. Pour  battre  la  droite,  nous  avons  besoin 
d'un  vrai  projet  de  changement.  C'est  le  seul 
moyen  de  mobiliser  et  de  réussir  à gauche. 

C’est  le  sens  de  ma  candidature  : porter  un  projet  ambitieux  et  responsable 
qui  prolonge  en  politique  vos  mobilisations,  vos  convictions.  Ma  volonté  est 
celle  d'une  gauche  de  l’emploi,  de  la  feuille  de  paie,  d'une  gauche  des  droits, 
de  l'éducation,  de  la  culture  et  du  féminisme.  Ma  volonté  est  celle  d'une  gau- 
che victorieuse  qui,  demain,  réalise  un  programme  ambitieux  de  nouvelles 
conquêtes  sociales. 

Nous  avons  été  des  millions  à empêcher  le  CPE  et  à dire  « NON  » à la 
Constitution  libérale  européenne.  Le  22  avril,  si  nous  sommes  des  millions 
à voter  pour  ces  idées,  ce  projet,  nous  serons  une  force  incontournable. 

Certains  vous  appellent  à voter  « utile  » et  essaient  de  vous  éloigner 
au  premier  tour  de  vos  convictions,  voire  par  « tactique  » vous  poussent  à 
voter  à droite.  Le  seul  vote  utile  au  premier  tour,  c'est  celui  qui  porte  vos  idées. 

C'est  pourquoi  je  sollicite  vos  suffrages 
le  22  avril  prochain  au  premier  tour 
de  l'élection  présidentielle. 


L'égalité  d'abord  ! Les  discriminations  doivent  cesser. 

• Egalité  salariale  homme-femme  : il  est  temps  de  passer  aux  actes. 

Dès  2007,  les  contrôles  et  les  sanctions  doivent  être  renforcés. 

• Lutte  contre  les  violences  faites  aux  femmes  : vote  de  la  « loi-cadre  » proposée 
par  le  Collectif  national  pour  les  droits  des  femmes. 

• Face  aux  discriminations  racistes  à l'embauche,  au  logement, 

aux  loisirs,  un  corps  d'inspecteurs  doit  être  créé  et  la  pénalisation  renforcée. 

• Droit  au  mariage  et  à l’adoption  pour  tous  les  couples. 
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MES  15 

PROPOSITIONS 

Smic  à 1500  Euros, 
augmentation 
des  salaires,  des  retraites 
et  des  minima  sociaux. 

Sortir  les  jeunes 
de  la  précarité  : 

garantir  le  droit  aux  études, 
à la  formation  et  à l'emploi. 

Sécuriser  l’emploi 
et  la  formation  pour 
en  finir  avec  le  chômage. 

Créer  un  service 
public  du  logement, 

construire  600  000 
logements  sociaux  en  5 ans, 
bloquer  les  loyers  à 20% 
du  revenu  des  familles. 

Santé  : aller 
vers  une  prise 
en  charge  à 100  % 

des  remboursements  ; 
engager  un  plan 
d'embauche  à l'hôpital. 

L’écologie  au  coeur 
du  développement  ; 

réduire  les  gaz  à effet  de 
serre,  investir  massivement 
dans  les  transports  publics. 

Le  choix  de  services 
publics  forts  ; revenir 
sur  les  privatisations, 
EDF-GDF 100%  public. 

L’école  et  la  recherche, 
priorités  nationales  : 

plan  de  lutte  contre 
l'échec  scolaire,  doubler 
l'effort  de  recherche. 

(Suite  en  page  IV) 
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Mes  15  propositions 

(suite) 


Une  ambition  pour 
l'art  et  la  culture  : porter 
le  budget  de  la  culture  à 1% 
du  PIB,  accorder  un  vrai 
statut  aux  intermittent-e-s 
du  spectacle. 

Adopter  une  loi-cadre 
contre  les  violences 
faites  aux  femmes. 

Reconnaître 
le  droit  de  vote  et 
d’éligibilité  aux 
résidents  étrangers. 

Référendum  pour 
une  VP  République 

démocratique  et  moderne. 

Garantir  des  prix 
rémunérateurs  pour 
les  paysans,  choisir 

une  agriculture  respectueuse 
des  hommes  et 
de  l'environnement. 

Réorienter 
la  construction 
européenne  en  respectant 
le  NON  au  référendum, 
nouveau  traité  pour  l'Europe 
au  service  du  progrès  social. 

Organiser  avec  l'ONU 
une  Conférence 
internationale  pour 

une  paix  juste 
au  Proche-Orient 


Avec  les  jeunes  qui  me  soutiennent,  je  veux 
m'adresser  à la  jeunesse  de  notre  pays. 

Si  rien  ne  change,  si  le  libéralisme  continue  à guider  les  affaires  de  notre 
pays,  vous  serez,  pour  une  majorité  d'entre  vous,  la  première  génération 
à vivre  plus  mal  que  vos  parents  ! Cette  régression  est  inacceptable. 

Vous  avez  droit  à un  avenir.  Au  lieu  de  cela,  le  gouvernement  actuel  et 
les  libéraux  transforment  votre  temps  d’étude  ou  de  formation  en  course 
d'obstacles.  Ils  vous  proposent,  pour  réussir,  de  marcher  sur  la  tête  de 
vos  semblables.  Ils  prônent  la  précarité,  celle  qui  brise  les  élans,  freine  les 
audaces,  maintient  les  jeunes  dans  un  état  de  dépendance. 

1 50  000  d'entre  vous  quittent  chaque  année  le  circuit  scolaire  sans  diplôme. 
Près  d'un  jeune  sur  quatre  est  au  chômage.  L'objectif  de  la  droite  et  des 
marchés  financiers  est  clair  : ils  veulent  une  jeunesse  résignée  à accepter 
la  précarité,  les  bas  salaires,  les  inégalités. 

Ne  cédez  sur  rien  ! Ne  vous  résignez  pas  à accepter  ces  conditions  de  vie. 
Ne  vous  résignez  pas  à accepter  que  le  monde  soit  une  jungle  où  chacun-e 
est  livré-e  à soi-même. 


Soutenez  mes  propositions.  Elles  sont  concrètes.  Elle  visent  à réussir 
une  politique  capable  d'offrir  à chaque  jeune  les  moyens  de  réussir  à l'école 
et  dans  sa  vie  professionnelle.  Choisissez  une  France  et  un  monde  où  l'égalité 
et  la  solidarité  donneront  du  sens,  de  l'espoir  à la  vie. 

Ne  laissons  personne  sur  le  bord  de  la  route.  Tout  dépend  de  votre 
mobilisation  dans  la  rue  et  dans  les  urnes.  Ensemble,  nous  avons  fait  échouer 
le  CPE.  Soyez  cette  fois  encore  les  acteurs  du  changement.  Ensemble, 
faisons  du  vote  le  22  avril  prochain  une  nouvelle  étape  pour  plus  de  justice, 
plus  de  liberté.  Ensemble,  mobilisons-nous  pour  faire  réussir  la  gauche. 


Une  France  sociale  pour  un  monde  de  paix. 

La  mondialisation  libérale  écrase  les  peuples.  Elle  les  met  en  concurrencp.  Au  Nord,  les  délocalisations  frappent 
les  salarié-es.  Au  Sud,  les  peuples  sont  surexploités.  Nous  serons  bientôt  9 milliards  et  la  question  de  la  faim,  de  l'agriculture 
sont  des  problèmes  majeurs.  La  très  grande  majorité  des  malades  du  Sida  n'ont  pas  accès  aux  soins.Le  réchauffement 
climatique  menace  la  planète.  Le  monde  est  dans  l'impasse  : nous  devons  proposer  un  nouveau  type  de  développement 
respectueux  des  êtres  humains  et  de  leur  environnement,  La  France  doit  agir.  Avec  l'Europe,  elle  doit  promouvoir  dans  les 
instances  internationales  une  nouvelle  politique  économique  favorable  au  co-développement.  Elle  doit  favoriser  la  production  à 
bas  coût  de  médicaments.  Elle  doit  s'engager  pour  une  politique  de  paix,  de  prévention  des  conflits  et  de  désarmement  mondial. 


Le  22  avril,  je  vote  à gauche,  je  vote  Marie-George  Buffet 


IV 
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